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- Mère : Qu’est-ce que c’est ? C’est à toi ? 

- Amie : Fais voir. Non. 

- Fille : Qu’est-ce que c’est ? 

- Mère : Un bouton. C’est à toi ? 

- Fille : Un bouton ? Fais voir. Non. 

- Mère : Il n’est pas à toi ? 

- Père : Quoi ? 

- Mère : Ce bouton, il n’est pas à toi ?  

- Père : Mais non enfin. Pourquoi veux-tu qu’il soit à moi ? 

- Mère : Je ne veux pas qu’il soit à toi, je te demande s’il est à toi. 

- Père : Non. Il n’est pas à moi. 

- Mère : Tu es sûr ? 

- Père : Oui je suis sûr.  

- Amie : C’est de la corne. On dirait de la corne. 

- Fille : De la corne ?!  

- Amie : Oui de la corne. J’aime la corne. Les bracelets en corne. 

- Fille : De la corne de quoi ? 

- Amie : Je ne sais pas. De vache je suppose. 

- Fille : Ah, tiens je ne savais pas. 

- Mère : Ça c’est un bouton d’homme. 

- Fille : Tu crois ? A quoi tu vois ça ? 

- Amie : C’est un bouton solitaire. 

- Mère : Le bouton d’un homme décontracté. 

- Amie : Un pantalon en lin à mon avis. 

- Fille : Pas un jean 

- Mère : Pas un tergal. 

- Fille : Il n’est pas très joli. 

- Amie : Je le mettrais plutôt à l’envers. 

- Mère : Mais non, à l’envers ça n’a pas de sens. 

- Père : C’est fou comme un bouton ça peut vous faire parler. 
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- Mère : Evidemment toi rien ne t’intéresse ! A part démonter 

des choses pour voir comment ça marche. Là c’est sûr, un 

bouton, on ne peut pas le démonter. 

- Fille : Celui qui l’a perdu doit être bien embêté. Il a dû mettre 

une ficelle pour tenir son pantalon. 

- Amie : Une ficelle sur un pantalon en lin ! Quelle horreur. 

- Fille : Il a quatre trous. 

- Mère : On peut le coudre en croix. Ou bien parallèle. 

- Amie : Sur des vêtements rustiques je couds toujours en croix. 

Mais pour l’élégant je fais en parallèle. 

- Père : Je ne fais pas que démonter des choses. J’en construis 

aussi. 

- Mère : On peut faire plein de trucs avec un bouton. Des colliers. 

Des roues de voiture. 

- Père : Faudrait un trou central pour faire une roue.  

- Mère : Oh, toi de toutes façons tu serais bien en peine de le 

coudre ce bouton. 

- Père : Je sais coudre un bouton. 

- Fille : Toi ? 

- Père : Moi. 

- Mère : Je ne t’ai jamais vu coudre un bouton. 

- Père : Au service militaire. 

- Mère : Eh bien ça remonte ! 

- Père : Je sais coudre un bouton. En cas de nécessité. 

- Mère : Ah oui, je vois. Tu attends la prochaine guerre ! En 

attendant tu me confies ton linge. 

- Amie : Quand j’étais enfant je jouais avec des boutons. Ma 

mère était couturière. 

- Fille : Ah bon ? Je ne savais pas. 

- Amie : Oui, ça me revient maintenant. 
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- Mère : Chez ma mère aussi il y avait une boite à boutons. (au 

père) Tu te souviens ? Une boite en fer. (à la Fille) Et toi tu te 

souviens, chez Mamie, la boite carré, en fer. C’était sa boite à 

boutons. 

- Amie : Aujourd’hui les boutons ne tiennent plus. On tire sur le 

fil et ça tombe. 

- Mère : C’est important un bouton. Il faut que ça tienne. 

- Amie : Les boutons ça révèle beaucoup de choses. 

- Fille : Ah bon ? 

- Amie : Oui. Je fais toujours attention aux boutons de chemise 

chez un homme.  

- Fille : Moi je regarde plutôt ses yeux. 

- Amie : Qu’est-ce qu’on va en faire de ce bouton ? Tu le veux ? 

- Mère : Ah non, ma marraine me disait toujours de ne pas 

prendre ce qui ne m’appartient pas. 

- Amie : Ah oui ? Et si tu trouves un billet ? 

- Mère : Ah, un billet c’est pas pareil ! L’argent n’appartient à 

personne ! (le père prend le bouton) Qu’est-ce que tu fais ? 

- Père : Tu vois bien. Je mets le bouton dans ma poche. Ça peut 

servir. 

- Mère : Pourquoi ? Tu ne sais pas coudre. 

- Père : Je sais coudre. 

 

(long silence) 

 

- Mère : Tiens ? Qu’est-ce que c’est ? C’est à toi ? 
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